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VOYAGES ET co>qi:ètes.

ricadc quelques rues , que dans les autres -on avail

creusé des fossés^ qui étaient légèrement couverts,

pour Taire tomber les chevaux
;
que les maisons et

les temples étaient remplis de pierres que l'on des-

tinait à écraser les Espagnols
;
qu'ainsi leur ruine

était certaine.

Marine ne larda pas de faire savoir au généra!

ce qu'elle avait appris : celui- ci se mit en mesure

pour se garantir du danger dont il élait menacé.

Il commença par attirer chez lui la dame indienne^

et trois des principaux prêtres , et les ayant mis au

secret, il obtint d'eux, par des menaces, l'aveu du

massacre qui avait été projeté. Tl pensa que, pour

détourner pour toujours Monlezuma et ses parti-

sans de pareils projets contre sa sûreté, il devait

faire un exemple.

Il mit donc en bataille ses soldats et les Cempoal-

licns qu'il avait avec lui, elles établit dans la cour

du grand édifice -, les Tlascalans eurent ordre d'en-

trer dans la ville au premier coup de feu qu'ils en-

tendraient j et, sous divers prétextes, on atiira les

principaux chefs des Cholulans dans le quartier es-
;

pagnol , où on s'assura de leurs personnes. Aussitôt

Corlez fitlc signal de sortir, et le massacre qu'il avait

projeté commença.

Les rues furent bientôt occupées par les Espa-

gnols et les Cempoalliens , et les, Tlascalans , au

môme instant, entrèrent dans la ville, pénétrant de

sang


